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DOCUMENT 3 : 

       L’étalement urbain a accéléré la dissociation entre le lieu de résidence et le lieu de travail, la 

saturation du trafic, l’accroissement de la consommation d’énergie. L’étalement urbain limite la 

nécessaire solidarité entre riche et pauvre et favorise l’exclusion et l’insécurité (…) 

       En France, chaque année, 600 km2 de terre agricoles et forestières sont artificialisées (…). Les villes 

sont principalement installées dans les régions les plus fertiles. Ce sont principalement des terres agricoles 

qui perdent du terrain. 

       Les revêtements urbains (bâtiments, routes goudronnées, surfaces bétonnées) bloquent les sols, 

provoquent des phénomènes d’érosions et gênent le rechargement des nappes phréatiques (l’eau ruisselle 

au lieu de s’infiltrer).La biodiversité animale et végétale est appauvrie. Des problèmes de pollution se 

posent(…) L’approvisionnement des villes en produit agricoles de proximité se trouve diminué. 

      Face à cette crise de l’urbain, des tentatives de gouvernance se mettent en place et s’efforce d’agir(…) 

réduire l’empreinte écologique, faciliter les transports, étendre les services à tous. (…) Des dispositions 

tendent à limiter l’étalement urbain et à imposer une densité minimale de construction. 

Source : Dominique HUSKEN et Emmanuel GAGNEPAIN, Géographie : société et Développement 

durable, Paris, Hachette Education, 2010, pp. 192-205. 
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